ASSEMBLÉE  - 

DES  REPRÊSENTANS 

DE  LA  CQMMUNE  DE  PARIS. 

Extrait  du  Procès-Verbal  de  tA^emhlêe 
des  Repréjentans  de  la  Comm.une  de  Paris. 

Du  Mercredi  13  Septembre  178^. 

T i" as.sp.mrlée  générale  des  Repréfeiitaiis  de  là. 
Commune  5 coaiîdéranr  qu'il  fe  répand  dans  la 
Capitale  des  bruits  alarmans  , & qui  annoncent, 
qu’outre  un  Régiment  d’infanterie  qui  doit 
rendre  a VerCilles  , plitiieurs  Corps  de  Troupes 
font  en  mouvement  pour  marcher  vers  les  en- 
virons de  Paris  ^ & convaincue  qu’il  eft  de  fa 
fageiîè  de  vérifier  les  faits  , afin  de  diffper  les, 
craintes  , fi  elles  font  imaginaires  , comm^  elle 
fe  plaît  a le  penfer  , par  fa  confiance  dans  un  Mo- 
narque 5 Père  du  Peuple  * ( après  avoir  entendu 
la  leéture  des  Lettres  du  Minifirre  du  Départe- 
ment de  Paris  , & de  celui  de  la  Guerre  , écrites 
à M.  le  Maire  & a M.  le  Commandant-Général  ) 
a chargé  des  Commiflaires  de  fe  rendre  à l’in- 
ftant  à Verfailles,  pour  s’informer  des  circondances 
qui  peuvent  avoir  rapport  à la  venue  du  Régi- 
ment de  Flandre , ou  de  telles  autres  Troupes, 
qu’on  pourroic  y avoir  appellées , ou  qu’on  dedi- 


V i f -- 

tieroît  a des  lieux  voifins  de  la  Capitale , Sc  fol- 
liciterdes  Miniftres,  qui  ont  déjà  donné  des  mar- 


2 


qiiesde  leur  Paciiorifme  * des  détails  circonftaii- 
cies,  a cet  égard.  Enfin  rAiïemblée  auiorife  fes 


Députés  5 à ■ prendre  les  renfeignemens  les  plus 
pofitifs  qiî  lis  pourront  le  procurer  fur  tous  ces 


points  * 

Et,  pour  exécuter  le  préfent  Arrêté,  rAfleni-' 
blee  a nommé  MM.  Duifiiiilx  , Loiirdet  , de 
Condorcet  & Moreau  de  Saint-Méry. 


Signé,  BxA  ILLY, 

MAüSSION,  rice^pré/Ident.. 


BaOUSSE-DÉSFAüCHERETS,  \ 


Q^U  : SITOI  PE  de  "MMJes  Commandans  en  Chr/^ 
& Députés  'des  Capitaines  ôc  d.e  T Etat-Major  de 
la  Garde- Nationale  de  N erf ailles  , â l’.'ifeTn- 
_hUe  Générale  de  la  Murdcipalité  de  fGrfailles* 

Les  Dépùtés  foullignés,  conformément  à la 
délibération  de  i’AlTembiée  des  Capitaines  8c  ds 
FEtat-Major  de  la  Garde  Nationale  de  'Verfaiiles, 
&c  diaprés  la  Lettre  de  M.  le  Comte  de  S.-Priejl^ 
en  date  de  ce  jour,  annexée  en  original  à la  pré- 
fente Réqiûfidon  , font  venus  à Feffet  de  dé- 
clarer i'infiiSfance  de  leurs  forces  , attendu  les 
divers  avis  plus  alamians  les  uns  que  les  autres, 
qui  fe  fiiccédent  continuellement;  après  avoir 


^rotefté  qu’ils  ne  compreroient  pour  rien  i^fa- 


f 

tnûce  Ae  îenr  vîe  , Ils  ont  dû  , pour  le  falut  des 
autres  Citoyens , encore  plus  que  pour  le  leur  ^ 
rx’tifier  à l’Airembiée-Générale  de  la  M-inicîpa- 
iité,  que  , d’après  la  Lettre  de  M.  le  Comte  de 
S-.Pri'-^jï  y il  étoic  iiidifpenfabie  , pour  la’ sûreté 
de  la  Aille  5 pour  celle  de . rAiFemblé^  Nationale 
6cpourcelie  du  Roi , d’avoir,  le  plus  promptement 
poilîble  un  fecours  de  mille  hommes  de  Troupes 
réglées  J,  qui  feront  aux  ordres  du  Commandant- 
Général  ce  la  Garde  Nationale  de  A^erfaiiies.  Lef- 
dits  Députés  font  yen  us  , en  conféqueiiae  , pour 
requérir,  de  la  manière  la  plus  force  & la  plus 
podtive  , la  Municipalité  de  demander  au  Roi 
ce  fecours.  A Verfailies  , le  18  Septembre  1789: 
S gné y d’Eûaing  , Berthier , Lecointre , Duran- 
nay  , Jouanne,  Deiiois  & Durup- de  - Baleine. 


Extrait  du'  Regljlre  de  t JJJemhlée-Ginéralc 
de  la  Municipalité  de  Verf ailles* 

Du  18  Septembre  178^. 

L’Assemblée,  après  avoir  pris  communication 
du  Réqiiilitoire  de  M.  le  Commandant-Général 
des  autres  Députés , tant  de  l’Etat- Adajor  que 
des  Capitaines  de  la  Garde-Nationale  de  Ver^' 
failles , enfemble  de  la  Lettre  de  M.  le.  Comte 
de  S^-Priefi  y Minière  de  ia  Maifca  du  Roi  ^ qui 
y efi;  relatée  , 

Délibérant  fur  les  motifs  urgens  énoncés  dans 
ce  Réquifitoite  , ainfi  que  dans  k Lettre  du 
Maiifire , a arrêté  unanimement  , que  le  faluc 
public  exigeoit  le  fecours  demandé  de  mille  hommes 
d’înfaiiterie  Francoife  > lequel  Corps  fera  fou^  ' 


les  ordres  immédiats  du  Comma:îldant-GénérâI 
de  la  Garde  de  la  Ville  ^ & prêtera  le  ferment 
prefcrit  par  le  Décret  de  rAfTemblée-Nationale , 
<lu  lo  Août  dernier. 

L'AiTemWée  a auffi  arrêté  que  , /dans  tous  les, 
cas  3 1 aéfivité  de  ce  Corps  fêta  déterminée  de  con- 
cert entre  la  Municipalité  & la  Garde-Nationale, 
qui  confervera  les  Polies  dlioniieur  auprès  de  la 
Perfonne  du  Roi  & de  la  Famille  Royale,  elle 
a auffi  arrêté  que  ledit  Réquifitoire  & ces  Pré- 
fentes feront  imprimés  & adichés, 

^ Signe  , d'EJîamg  , Porchon  , Boiigleiix  , h 
Beuf , Bufnel^  le  Clerc  ^ Cornu -i  Angot^  Vignon-j, 
Gilbert  ^ le  E oi  , Gravais  ^ Chamlert , Chante^- 
claire  , Grouvi^ier , Godin  , Baud  , Legrand  , 
Dejlandres  , Jeanty  , Remy  , Me  II  in  , Rollet  , 
Ménar d ^ V erdier  , Fontaim  , Foreftier  , Riviere 
de  Gray  y Niort  y Clause  , Préfident  & Emard  , 
Greffier  Municipal, 

li  ainji  aux  minutes  defdits  B.lquijiwhe  & 
Délibération^  étant  en  la poJfe£ion  denouSy  Greffier^ 
Municipal  de  Verjailles  y Si^hy  Emard,  ^ 


Réponse  des  Officiers  Municipaux  de  la  Ville 
de  V erf ailles  y à MM.  les  Députés  de  la  Com-* 
mune  de  Paris. 

z> 

Du  15  Septembre  178^. 

Lil  Officiers  Municipaux  de  Verfailles , con- 
âdérant  que  la  Garde -Nationale  de  cette  Ville 


leîl  obligée  à un  Service  extérieur  Sc  intérieur  J 
très  fatigant  5 tant  pour  maintenir  la  tranquillité 
publique,  que  pour  afsiirer  les^Subiiftances  j qull 
eft  nécelTaire  de  contenir  efficacement  un  grand 
nombre  de  gens  mai  - inttjnrionnés  , qui  , dan^ 
une  Ville  , féjour  du  Roi  oc  de  rAlTemblée- 
Narionale  , ont  déjà  occaiionné  plüfieurs  émeutes  j» 
& fouftrair  un  Parricide  à la  rigueur  des  Loix  , 
confidérant,  en  outre,  que  le  Service  deviendra 
plus  fatigant  au  milieu  de  Tliiver,  là  Ville  iPayànt 
point  de  Garde  foiclée , pour  faire  , comme  à 
Paris,  le  Service  jôLirnaiier.  Pat  tous  ces  motifs, 
de  fur  la  réqudition  de  M.  le  Commandant  Gé-* 
gérai , de  ïvîJVL  de  rEtat-Major  , & de  MM.  les 
Capitaines  de  la  Garde-Nationale,  iefdits  Offi- 
ciers Municipaux  ont  cru  devoir  demander  à Sa 
Majefté  un  fecours  de  mille  hommes  d’infan- 
terie Françoife;  en  conféqueiice  de  cette  réqui- 
fl  don  , qui  a été  communiquée  à l’AfTemblée- 
Kationale  , Sa  Majeilé  a fait  venir  à Verfailles 
le  Piégiment  de  Flandre  , Infanterie,  commandé 
par  M.  le  Marquis  de  Lufigiian,  membre  de  l’Af- 
ié m b lé e-N  a t ion  ale . 

Ce  Régiment  eft  arrivé  aujourd’hui  à cinq^ 
heures  du  foir  ; il  a prêté , fur  la  Place  d’Armes  , 
en  préfence  de  la  Municipalité,  le  Serment  pref- 
crit  par  le  Décret  de  rAireinblée-Nadonale  , du 
lo  Août  dernier.  Après  cette  cérémonie,  les  deux 
pièces*  de  canon  , de  quatre  livres  de  balle,  que 
ce 'Régiment  amenoir  avec  iiii,  ont  été  mifes  fous 
la  garde  de  la  Milice-Nationale  de  Verfailles. 

Signé,  Claujfc , Préfident  ; Kruud  , Greffier^ 

I 

Ai 


/ 
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- Verfailles  , le  13  Septembre  1785?, 

J’ai  l’honneur  cl’affûrer  M.  le  Maire  & Mef- 
iîeurs  les  Repréfentans  de  la  Commune  de  la 
Ville  de  Paris  , que  le  Roi  n’a  donné  aucun 
ordre  pour  faire  venir  à Verfailles  d’autres  Troupes 
que  le  Régiment  de  Flandre  , qui  ne  vient  que 
fur  la  réquifition  de  la  Municipalité  , communi- 
quée à l’AlIemblée-Nationaie.  M.  le  Maire  ôc 
MelTieurs  les  Repréfentans  de  la  Commune  ver- 
ront , par  l’état  ci- joint le  nombre  de  Troupes 
raffemblées  dans  les  environs  de  Paris  , pour  les 
efcortes  des  grains  & la  surets  des  Marches^  Le 
jnotif  qui  a détermine  la  Municipalité , a la  de- 
mande de  la  Commune  , à former  cette  réqui- 
fition  , a été  pour  le  foulagement  de  la  Garde- 
Eourgeoife  , pour  les  efcortes  de  grains  , & les 
Poftes  multipliés  que  cçtte  Garde  eft  chaigée  de 
furveiller. 

Signé , L(i-TQurvl;(i-P in> 


ETAT  des  Troupes  qui  font  dans  la  Géné- 
ralité de  Paris,  oua^^  omo  lieues  a la 


l>i  ombre  de 


Emplacemens. 


Hom- 

mes. 


Régimens. 


ronde  de  cette  V idc. 


Dérachemens  des  Chaf-  Iverfailles.  . . 

(eurs  des  Evêchés.  . ) 

iRoyalBourgogae.  . . < hsjDammaitm, 

Deux  Compagnies  d’Ar- 
, magnac.  • • • • 

lune  Compagnie,  idem. 

' Cinq  Compagnies  de  Sa- 
lis-Samade.  . . • 

Un  Détachernenc  du  Co- 

lonel-général-Dragons. 


Un  Détachement  du  Co-  S Chartres.  . • • 

lonel-généual-Dragons.  > n . , cr 

Chaffeurs  de  Lonaine.  . iRambcuillet 

I Dreux.  . • • 

Total , non  compris  les  Gardes-du-Corps  \ 
ôc  les  Gardes- Suides ^ 

Avant  l’arrivée  des  Troupes,  aux  ordres  de 
M.  le  Maréchal  de  BrogUe,  il  y avoir  dans  la 
Généralité  de  Paris,  feule,  pour  la 
Marchés,  6c  le  tranrport  des  Grains,  les  Troupes 
fuivanies , qui  n’y  font  plus. 


Royal-Cravates.  . 
Royal-Dragons.  . 

Bercheny,  . • 

Efteîhafy. . « • 


700 


100 

350 

ie6o 


145°  Hf® 


Signé  3 La  Tour^-du-Pin^ 


s 


, Verfailî'es  > le  2,3  Septembre  17^5^*  ' 

j^Ai  été  informé  ^ Monfieiir . qu’on  avoit  conçit 
lié  i’inquiétucle  a Paris  i^or  un  prétèndii  rapproche- 
îiienc  de  Troupes  dans  les  environs  de  cette  Ca- 
pitale 5 de  notamment  auprès  de  Verfailles  y le 
Roi  m’ayaor  ‘fa:c  rilonileur  de  me  charger  de 
ce  Département  , je  crois  de  mon  devoir  , pour 
■'Vous  méttie  en  état  de  dilliper  des  alarmes 
auiii  mal  - fondées  ^ de  vous  envoyer  un  état 
des  T 'roiipes,  c|ui  'fe'  troiivenr  aux  environs 
de  à la  diitanre  de  vingt  lieileS  de  Paris  , & 
de  Verfailles.  Vous  y verrez , quM  rexception  du 
Piégimeîit  de  Flandre  arrivé  aujourd’hui  pont  aider 
à la  Milice  Boiirgeoife  de  la  Ville  ^ on  n’a  pas 
rapproché  d’ici  un  feiil  Corps  de  Troüpes  , de- 
puis deux  mois , pendant  qu’il  en  eft  parti  un 
aiPez  grand  nombre '"'pour  aller  vers  les  frontières 
ou  dans  riîuérieiir  du  P^oyaiime.  je  poiirrois  ci- 
ter dans  ce  nombre  le  Régiment  de  Salis-Sa- 
niade , aujourdliiii  à Ropen  ; le  Régiment  de 
Travalet;  à V eiidbinetDauphin’-DragonSj  à Ptouen; 
Ïioyal-Dragoris , à Mirecourt , & plufieurs  déta- 
chemens  d’Efterliaii  5 de  Scliomberg  & autres 
Troupes  de  Cavalerie  , retournées  à leur  Etac- 
Mâjor  en  Flandre:  ce  qu’il  en  refte  de  plus  rap- 
proché crici,  eft  le  Régiment  des  ChaiTeurs  de 
Lorraine,  en  quartier  a Rambouillet  êc  Dreiix„ 
Je  ne  récapitulerai  pas  les  autres  articles  de  l’état 
annexé;  mais  je  dirai  feulement  un  mot  deMeiuii^ 
où  fe  trouvent  deux-cents  hommes  du  Régiment 
D’Armagnac.  M.  Fréteau  & le  Lieiiteuant  Géné- 


y . ...  ^ 

rai  de  Melun  me  demandèrent  3 avec  inftance  ; 
de  remplacer , dans  leur  Ville  ^ le  Régiment  de 
Cravates  qu’on  venoit  d’en  tirerai  défaut d* mie 
Troupe  à cheyai  5 M.  de  la  Tour-dii-Pin  leur 
offrit  deux-cents  hommes  d’infanterie  qu’ils  ac- 
ceptèrent avec  reconnoiffance.  Lorfqiie  le  déta- 
chement fut  à une  journée  de  Melun  3 une  Dépu- 
tation vint  en  hâte  demander  qu’il  fût  contreman- 
dé.  On  s’y  préta.j  & , fîx  heures  après  5 une  fécondé 
Députation  apportant  une  Délibération  lignée  d^ 
tous  . les  Repréfentans  de  la  Commune  de  la! 
^^ille,  vint  folliciter  que  le  contre-ordre  fut  ré- 
voqué*, ce  qui  fut  encore  accordé;  depuis, 
il  n’en  eft  revenu  que  des  remercîmens.  Je  crois 
devoir  ajouter , Monfîeur , que  le  Roi  s’eft  re- 
füfé  à des  démandes  fans  nombre  de  rappro- 
chement de  Troupes,  fpécialement  dans  le  tems 
des  moiffbns.  La  Ville  de  Compiégne , en  ^ce 
moment , follicite , avec  les  plus  grandes  in- 
ftances , un  ! Régiment  d’infanterie  ; mais  je 
fupplieral  le  Roi  de  ne  pas  ÿ céder  , au  moins 
d’ici  à quelques  femaines,  pour  que  la  fermen- 
tation qui  régne  dans  la  Capitale  ait  le  temps 
de  fe  calmer. 

Je  vous  prie  , Monfieur , de  faire  ufage  de 
tous  ces  détails  , dont  j’attefte  l’exaditude  ; j’ef- 
père  des  fentimens  que  l’Affemblée  des  Repré- 
fentans de  la  Commune  de  Paris  m’a  témoignés 
à pluheurs  reprifes,  qu’elle  a quelque  confiance 
en  moi , ôc  je  ne  cefferai  jamais  de  la  mériter. 

J ai  i honneu"  d’être , avec  un  véritable  atta- 
chement, Monfieur,  votre  très-humble  ôc  très- 
obéilfanc  Serviteur. 


Signé,  le  Comte  de  S.-Priest, 


‘X<3 


État  des  Troupes  qui  font  dans  la 
Généralité  de  Paris  , ou  à ouzo  lieues 
à la  ronde  de  cette  Kille. 


Rêgimens. 


(Nombre, 


Flandre 

Détachemens  des  Chaf-  iverfailles 
feurs  des  Evêchés  , ; 

f Meaux. 

Royal-Bourgogne.  . . ) Joîgny. 

{Seniis. 


Deux  Compagnies  d’Ar* 

1 magnac 

’ Une  Compagnie,  idem. 
Cinq  Compagnies  de 
Salis- Samade.  . . . 

Un  Détachement  du  Co- 
lonel général-Dragons. 
I Un  Détachement  du  Co- 
I lonel -général-Dragons. 
. Chaffeurs  de  Lorraine.  . 


Melun  . 
Beauvais. 

Pentoife. 

Eftampes 

Chartres. 
Rambouilie 
Dreux.  ^ 


Royaî-Cravates  , 
Royal-Dragon.  . 


Total /non -compris  les  Gardes -SuilTcs 
& les  Gardes-du-Corps.  . , . 


Avant  l’arrivée  des  Troupes,  aux  ordres  de 
Maréchal  de  Broglie  , il  y avoir  dans  la 
Généralité  de  Paris,  feule,  pour  la  Police  des 
Marchés  & le  tranfport  des  Grahii , les  Trou- 
pes fuivances , qui  n’y  font  plus. 


Bcrcheny 

fcderhafy. 


Melun  & Provins.  , 
r D’abord  à Pon-  j? 
< toife  , & enfuite  f 

C à Paris.  J 

çCompiégne,  Neuil- 
J ly  , Vincennes 
^ Meaux,  ècc. 
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450 


500 


700 


450 

300 

700 


Affembîée  des  Repréfentans  de  k Commue 
de  Paris.  o 

Extrait  du  Proces-verbal  de  t A Jf emblée  des 
Repréfentuns  de  la  Commime  de  Pans» 

Du  Jeudi  2.4  Septembre  178 <?. 

L* Assemblée  , ayant  entendu  le  Rapport  des 
CommilTaires  nomitiés  par  fon  Arrêté  du  25  de 
ce  mois,  pour  prendre  les  éclaircilTemens  rela- 
tifs au  Régiment  de  Flandre  , arrivé  à Ver- 
failles  , &c  la  iedure  du  Réquifitoire  de  la 
Garde  - Nationale  de  cette  Ville,  de  la' Déli- 
bération de  fa  Municipalité  , & des  Lettres 
écrites  par  les  Minidres  du  Roi  : confidé- 
rant  que  tout  ce  qui  peut  intéreffer  la  fureté 
générale  , appartient  an  Public  , qu’il  eft  de 
la  juftice  & du  devoir  de  rAffemblée  des  Re- 
préfentans de  la  Commune  , de  publier  les 
éciairciffemens  qui  peuvent  afÏÏirer  la  tranquillité 
des  Citoyens  , a ordonné  que  fon  Arrêté  du  - 
Z 5 Septembre  1789  , le  Requiritoire  dfe  k Garde- 
Nationale  de  Verkilles , la  Deliberation  de  k 
Municipalité  de  ladite  Ville  , les  Lettres  des 
Miniftres  du  Roi  , Sc  Jes  Etats  qui  leur  fanç 
annexés  , enfemble  le  préfent  Arrêté  feront  im- 
primés de  affichés  dans  la  Ville  , Faiixbourgs 
de  Banlieue  de  Paris. 

Signé  , Bailly  , Maire  , MauJ/ion  , Vice-Pré- 
fident  ^ Brouffe-Desfaucherets  & de  Joly,  Secrét. 


pe  rimprimerie  de  Lottin>  Taîné,  & Lottin  de  S»- 
‘ Germain,  Imprimeurs- Libraires  Ordinaires  de  la 
ViLtE  , rue  S.-Aidrs-dôs- Arcs, 


